
         



Depuis 2006, année de la nouvelle formation du groupe composé d’une
voix, de deux guitares, d’une basse et d’une batterie, Rosa sonne plus

Rock, plus Noise, tout en gardant une approche recherchée de la
composition au travers d’influences très diverses telles que le rock
progressif, le punk, le jazz, et autres musiques du XXème siècle.

ROSA, curieux nom d’un groupe étonnant de maturité. Son univers noir,
espiègle est souvent associé au cinéma de David Lynch, John

Cassavetes et Jim Jarmush, ou bien à la poésie de William Burroughs.
Au travers d’une énergie scénique de plus en plus punk, Rosa distille

une musique altière, noble et impertinente, sauvage et domestiquée à
la fois : d’abord il y a ce parti pris de la chanson en anglais sur

l’instrumental, où le rapport du texte à la musique se trouve souvent
parlé, déclamé, puis subtilement décliné en mélodie par une voix grave

et envoûtante, cernant des ambiances luxuriantes pour mieux s’y
fondre et faire ressortir la richesse des rythmes et des orchestrations.

On tourne alors le dos aux langues mortes, et ROSA ne néglige aucun
accent d’actualité dans le son rageur des guitares et un couple basse
batterie redoutable. Le spectre des influences revendiquées est large
et la frontière est mince entre le rock et bien d’autres horizons, mais
l’homogénéité y est bien présente et le groupe sonne alors comme un
seul homme; c’est un bouquet de roses sauvages capable d’étonner un

public amateur de...musique.



                 

                                  -Le disque Rosa « The Gift »-

Le premier disque de Rosa a été enregistré par Sylvain Thévenard en 2007 à la gare de
Coustellet, au studio Euphonia à la friche de la belle de mai a Marseille, a Paris au studio
du Vieux moulin puis mixé au studio The Border. Ce disque est sorti en novembre 2008, il
est distribué par Orchestra.

                            

Emilie Lesbros : chant
Virgile Abela : guitare
Remy Decrouy : guitare
Stephane Diamantakiou : basse
François Rossi : Batterie

Techniciens sons : Nicolas Dick et Julien Trimoreau
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LES MECENES DU SUD février 2009LES MECENES DU SUD février 2009
Quand on écoute le premier album de ROSA, « The Gift », qui est enfin sorti (et
distribué par Orkëstra, le distributeur de John Zorn en France), on est tout d’abord
heureux que ce disque ait enfin vu le jour, après des années de travail et de
pérégrinations diverses, puis à l’écoute, que la musique de ROSA soit restée aussi
surprenante. Les cinq membres du groupe n’ont pas voulu êtres forcés de choisir
entre leurs amours musicales : jazz, musique contemporaine, écrites ou
improvisées, rock, punk, funk, tout y passe. ROSA est une créature hybride comme
celle qui affuble la pochette du disque : bas résille, cornes de bouc et pinces de
crabes. On est en tout cas curieux de voir comment ROSA porte aujourd’hui sa
musique sur scène, après les avoirs vus faire très bonne figure, en juillet 2007 à
Vitrolles, en première partie d’un concert déjà mythique de l’Art Ensemble of
Chicago. Stephane Galand

IMPROJAZZ mars 2009IMPROJAZZ mars 2009
Rosa publia son premier EP autoproduit en 2003. Seul rescapé du groupe initial
avec Remy Decrouy, Virgile Abela en est aussi l’éminence grise. Inutile de
chercher qui de prés ou de loin ressemble à du jazz ici. Et soyons-en certains, si
Rosa était né dans les eighties, il aurait aussitôt rejoint le mouvement rock in
opposition. Mais si Rosa doit quelque chose à Henry Cow et Skeleton Crew, il
navigue dans sa propre sphère. Une sphère qui aime à décaler, à déborder et à
jouer au jeu des quiebros ultraserrés et périlleux. La présence de deux guitares,
toutes deux complémentaires et autonomes, offre à la musique de Rosa des
possibilités rythmiques et mélodiques assez singulières. La découpe est serrée,
précise (jeu inspirant  et inspiré de Stéphane Diamantakiou et François Rossi,
respectivement bassiste et batteur du combo) et l’énergie y est énorme. Quant au
chant d’Emilie Lesbros, déjà remarquée aux côtés de Raymond Boni, Barre Philips,
Lionel Garcin ou en solo, il sait, merveilleusement, se lover ou bousculer les cadres
d’une musique à découvrir sans plus tarder/ A suivre (bis)… Luc Bouquet.

-Les chroniques de concerts-

VENTILO  mai 2006VENTILO  mai 2006
La frontière est parfois mince entre les musiques " populaires " et celles que
l’on qualifie, à tort, de " savantes " : ROSA en est une belle illustration, du
genre à convertir au Jazz les fans de Rock, au format chanson les amateurs
de trips instrumentaux – et inversement. Car ce qui compte ici, c’est le
voyage, plus que les moyens qui sont donc mis en œuvre pour y parvenir (les
membres ont souvent commencé par le conservatoire, et enchaînent
aujourd’hui les projets les plus divers, les collaborations avec d’autres
disciplines artistiques). Actuellement en résidences dans les locaux de l’AMI,
dont le président, Ferdinand Richard, ne tarit pas d’éloges à son sujet depuis
longtemps._ROSA, quelque part entre Jazz et post-Rock, l’une des formations
locales les plus musicales qui soient.PLX, journal Ventilo.



Ventilo Juin 2008











-Contributions-
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Un groupe fort d'une trés belle dynamique et d'un sens de l'ouverture aux horizons
musicaux les plus diverses. Le brassage intelligent d'éléments empruntés aux
courants fort de la musique du XXème siècle (Jazz, Rock, Funk, mais aussi aux
musiques populaires et traditionnelles) donne à l'arrivée une couleur parfaitement
originale à un répertoire qui sait se singulariser sans tomber dans les pièges d'une
pseudo World-music œcuménique et lénifiante. L'enthousiasme des interprètes, les
qualités instrumentales de chacun, la richesse des orchestrations et des climats
développés ne peuvent que séduire tout amateur de bonne musique, au-delà des
clivages stylistiques. Face à ROSA on a le sentiment d’un énorme potentiel qui ne
demande qu'à s'exprimer, se développer, séduire un maximum d'auditeurs._
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Il a toujours été divertissant de voir à quel point les nouvelles générations prennent
plaisir à jouer avec d'authentiques morceaux de bois, tout en réduisant en un clin
d'oeil les jouets apparemment les plus modernes en pauvres épaves abandonnées sur
un coin de tapis. Nos banques de données semblent porter intrinsèquement les
gênes du vieillissement, on serait presque porter à croire que toute tentative de
sanctification est synonyme d'une irrémédiable sclérose. Regardez les inattendus
anges purificateurs de Rosa: Mettant innocemment en pièce ce qui désormais est la
référence du bon goût français, je veux dire l'improvisation bruitiste branchée
soporifique, ils renvoient impitoyablement à la poubelle tout discours
péremptoirement évolutiste, balancent par la fenêtre le matos hyper-classe ultra-
cher, mélangent sans le savoir (tout en le vivant au présent à chaque seconde) ce
qui était avant et ce qui sera après. _Avec la séduction propre aux bébés
surdoués... Cet effet, dévastateur pour le jaze bien pensant, la fausse révolte des
musiques électronique et la douteuse authenticité des world-musiques, est produit
en frottant deux petits bouts de quelque chose l'un sur l'autre... C'est aussi le
résultat de pas mal de courage, celui qu'il faut pour mettre un pied devant l'autre
ou pour se regarder sans complaisance dans la glace. C'est le prix de l'élégance... Il
faut aussi freiner un peu son égo pour jouer dans Rosa. On est parfois anonyme,
surtout quand le groupe sonne comme un seul homme. Mais chacun est beau, donc
vivant, donc bon à manger, et on sort de là avec le ventre plein. Que demander de
plus à un spectacle vraiment vivant.



Principaux concerts

Le 12/12/2009       La Gare + JEAN-LOUIS , Coustellet
Le 06/11/2009       1ère partie de GONG, Théâtre Lino Ventura, Nice
Le 05/08/2009       Festival Kiosque à Musique, La Voulte sur Rhône
Le 26/03/2009       Le Triton, Les Lillas, Paris
Le 25/02/2009       L'intermédiaire à Marseille

Le 05/12/2008       L'international à Paris
Le 22/11/2008       Le Palais Mascotte à Genève CH
Le 21/11/2008       Le Palais Mascotte à Genève CH
Le 20/11/2008       Le Palais Mascotte à Genève CH
Le 19/11/2008        Au Bar King Neuchâtel CH
Le 15/11/2008        Au Bout Du Monde Vevey CH
Le 14/11/2008        Le mini Festival Vevey  CH
Le 13/11/2008        Au Zelig Lausanne CH
Le 16/10/2008       La Java Paris
Le 26/09/2008        Le Moulin à Jazz Charlie Free + DRESS CODE à Vitrolles
Le 12/09/2008        Le Cap'Taine Taverne Rouen
Le 11/09/2008       La Mécanique Ondulatoire + JEAN-LOUIS Paris
Le 19/06/2008        La Machine à coudre Marseille
Le 28/05/2008        Le Balthazar Marseille
Le 05/05/2008        Au Boombox + CAPILARY ACTION Marseille
Le 03/05/2008        Chez José Apt 84

Le 14/12/2007 Jazz en Scène + ZACHARIA, MJC Picaud, Cannes
Le 25/11/2007 Le Balthazar, Marseille
Le 19/07/2007 Festival « Grenouille Capitale »+ DUPAIN, La Flêche d’Or, Paris
Le 06/07/2007 Festival Charlie Free en 1ère partie de ART ENSEMBLE OF CHICAGO , Vitrolles
Le 14/04/2007 La Gare (smac), Le Coustellet
Le 13/04/2007 Le Volume + KOURGANNE + TAPETO TRACI, Nice
Le 12/04/2007 La Machine à Coudre, Marseille
Le 27/03/2007 Festival international du film d’Aubagne

Le 13/12/2006 La Machine à Coudre, Marseille
Le 11/11/2006 Festival Les rencontres à l’échelle, les Bancs Publics, Marseille
Le 12/06/2006 IUT de La Garde, Coprod Bleu-Bœuf, Toulon
Le 10/06/2006 Festival Octoprod Le Volume, Nice
Le 09/03/2006 Le Staccato, Nice
Le 08/03/2006 L’Intermédiaire, Marseille
Le 03/03/2006 Le Noumatrouff + MISS GOULASH, Mulhouse




